
Au hasard des rencontres sur le sol 

crétois, nous avons croisé en juillet 

2007, une ®quipe dô®tudiants Fran-

çais, Grecs et Roumains du Cam-

pus des jeunes dôEurope qui en-

quêtaient, pendant leurs vacances, 

sur les atouts cr®tois de lôagrotou-

risme.   

 

Leurs investigations les ont 

conduits à interviewer les acteurs 

locaux et à répondre à de multiples 

questions essentielles pour le deve-

nir de la Crète :  comment dynami-

ser le tourisme qui sôappuie sur les 

richesses de la nature crétoise, 

lôhistoire et les traditions ? Com-

ment favoriser lôemploi des jeunes 

Crétois? Comment combattre 

lôexode rural? Comment d®velop-

per un tourisme  alternatif moins 

lié au soleil et à la plage? Com-

ment remédier au stress environne-

mental provoqué par une concen-

tration de touristes dans le temps et 

dans lôespace? Comment prot®ger 

les produits régionaux et diffuser 

le label du «régime crétois »? 

Avec quels partenaires les profes-

sionnels de lôagriculture et du 

tourisme crétois peuvent-ils tra-

vailler?  

 

Leur rapport, remis récemment 

aux autorités européennes,  appor-

te des propositions très pertinentes 

sur les conditions du développe-

ment durable de la Crète. Leurs 

conclusions bousculent quelques 

idées reçues sur cette île et ne 

manquent pas dôinterpeller des 

associations comme la nôtre pour 

qui culture et économie locale se 

conjuguent avec échanges et soli-

darités et non avec tourisme de 

masse et saccage de lôenvironne-

ment.  

 

Vous trouverez dans cette édition 

de larges extraits de ce rapport qui 

m®rite de longues minutes dôatten-

tion. 

Voilà des réflexions supplémentai-

res qui alimenteront les travaux de 

notre 10ème Assembl®e G®n®rale 

du 6 décembre 2008. A cette occa-

sion lôanalyse du  bilan des mani-

festations qui ont marqu® lôann®e 

2008, ann®e de nos 10 ans, sera 

complétée par le travail des adhé-

rents sur les projets 2009. Travail 

dôautant plus s®rieux que cette 

nouvelle année, avec la récession 

annoncée sur la zone Euro, se 

présente avec des difficultés ac-

crues.    

 

Il est heureux quôune bouff®e de 

lucidité soit apportée par des jeu-

nes dôEurope contribuant ainsi ¨ la 

réflexion nécessaire autour du 

d®veloppement des atouts de lô®co-

nomie réelle. 

 

Bonnes Fêtes à tous  

Bonne Année 2009 
 

Gérard LABONNE 

ɀɑŬ Ŭˊɧ Űɘɠ ůɡɜŬɜŰɐůŮɘɠ, ˊɞɡ ɛŬɠ 

ŮˊɘűɨɚŬɝŮ ɖ Űɨɢɖ ůŰɞ əɟɖŰɘəɧ 

ɏŭŬűɞɠ, ɐŰŬɜ Űɞɜ Ƚɞɨɚɘɞ Űɞɡ 2007, 

ɧŰŬɜ ůɡɜŬɜŰɐůŬɛŮ ɛɘŬ ɞɛɎŭŬ 

ũɎɚɚɤɜ, Ⱥɚɚɐɜɤɜ əŬɘ ɅɞɡɛɎɜɤɜ 

űɞɘŰɖŰɩɜ Ŭˊɧ Űɖɜ ŮɡɟɤˊŬɥəɐ 

ˊŬɜŮˊɘůŰɖɛɘɞɨˊɞɚɖ, ɞɘ ɞˊɞɑɞɘ 

ɏəŬɜŬɜ  ɛɑŬ ɏɟŮɡɜŬ Ůˊɑ Űɞɡ 

əɟɖŰɘəɞɨ ŬɔɟɞŰɞɡɟɘůɛɞɨ. 

 
 

ȼ ŬɜŬɕɐŰɖůɖ Űɞɡɠ ɏűŮɟŮ ůŮ 

ŮˊŬűɐ ɛŮ Űɞɡɠ ɜŰɧˊɘɞɡɠ 

ˊŬɟɎɔɞɜŰŮɠ əŬɘ ɏɗŮůŮ ˊɞɚɚŬˊɚɎ 

ɞɡůɘɩŭɖ ŮɟɤŰɐɛŬŰŬ ůɢŮŰɘəɎ ɛŮ 

Űɖɜ Ůɝɏɚɘɝɖ Űɖɠ ȾɟɐŰɖɠ : ˊɩɠ ɗŬ 

ɔɑɜŮɘ ˊɘɞ ŭɡɜŬɛɘəɧɠ ɞ Űɞɡɟɘůɛɧɠ 

ˊɞɡ ůŰɖɟɑɕŮŰŬɘ ůŰɞɜ űɡůɘəɧ 

ˊɚɞɨŰɞ Űɖɠ ɢɩɟŬɠ, Űɖɜ ɘůŰɞɟɑŬ əŬɘ 

Űɘɠ ˊŬɟŬŭɧůŮɘɠ; Ʉɩɠ ɗŬ ŮɡɜɞɖɗŮɑ 

ɖ ŬɜŮɨɟŮůɖ ŮɟɔŬůɑŬɠ Űɤɜ ɜɏɤɜ 

ȾɟɖŰɘəɩɜ; Ʉɩɠ ɗŬ əŬŰŬˊɞɚŮɛɖɗŮɑ 

ɖ ŬůŰɡűɘɚɑŬ; Ʉɩɠ ɗŬ ŬɜŬˊŰɡɢɗŮɑ 

ɏɜŬɠ ŮɜŬɚɚŬəŰɘəɧɠ Űɞɡɟɘɠɛɧɠ ˊɞɡ 

ɜŬ ɛɖ ůɡɜŭɏŮŰŬɘ ɛɧɜɞ ɛŮ Űɞɜ ɐɚɘɞ 

əŬɘ Űɖ ɗɎɚŬůůŬ; Ʉɩɠ ɗŬ 

Ŭ ɜ Ű ɘ ɛ Ů Ű ɤ ˊ ɘ ů Ű Ů ɑ  Ű ɞ 

ˊŮɟɘɓŬɜŰɞɚɞɔɘəɧ ůŰɟŮɠ, ˊɞɡ 

ˊɟɞəŬɚŮɑ ɖ ůɡůůɩɟŮɡůɖ Űɤɜ 

ŰɞɡɟɘůŰɩɜ ůŰɞɜ ɢɟɧɜɞ əŬɘ Űɞɜ 

ɢɩɟɞ; Ʉɩɠ ɗŬ ˊɟɞůŰŬŰŮɡŰɞɨɜ ŰŬ 

ɜŰɧˊɘŬ ˊɟɞɥɧɜŰŬ əŬɘ ɗŬ ŭɘŬəɘɜɖɗŮɑ 

« ɖ əɟɖŰɘəɐ ŭɘŬŰɟɞűɐ »; 

Ʉɞɘɞɡɠ ůɡɜŮɟɔɎŰŮɠ ɛˊɞɟɞɨɜ ɜŬ 

ɏɢɞɡɜ ɞɘ ŮˊŬɔɔŮɚɛŬŰɑŮɠ Űɖɠ 

ɔŮɤɟɔɑŬɠ əŬɘ Űɞɡ Űɞɡɟɘůɛɞɨ; 

 
 

ȼ ŬɜŬűɞɟɎ ŬɡŰɐɠ Űɖɠ ɏɟŮɡɜŬɠ ˊɞɡ 

ˊɟɧůűŬŰŬ əŬŰŬŰɏɗɖəŮ ůŰɘɠ 

ŮɡɟɤˊŬɥəɏɠ Ŭɟɢɏɠ, ɞŭɐɔɖůŮ ůŮ 

ˊɟɞŰɎůŮɘɠ ˊɞɚɨ ɞɟűɏɠ ɤɠ ˊɟɞɠ Űɘɠ 

ůɡɜɗɐəŮɠ ɛɘŬɠ ůŰŬɗŮɟɐɠ Ůɝɏɚɘɝɖɠ 

ůŰɖɜ ȾɟɐŰɖ. ɇŬ ůɡɛˊŮɟɎůɛŬŰɎ 

Űɞɡɠ ˊɟɞůəɟɞɨɞɡɜ ůŮ ɛŮɟɘəɏɠ 

əŬɗɘŮɟɤɛɏɜŮɠ ɘŭɏŮɠ ˊɞɡ 

ŮˊɘəɟŬŰɞɨɜ ůôŬɡŰɧ Űɞ ɜɖůɑ əŬɘ, 

ɓɏɓŬɘŬ, ɛɐɜɡɛŬ ŮəˊɏɛˊŮŰŬɘ ˊɟɞɠ 

Űɞɡɠ ůɡɚɚɧɔɞɡɠ, ɧˊɤɠ ɞ ŭɘəɧɠ 

ɛŬɠ, ɔɘŬ Űɞɡɠ ɞˊɞɑɞɡɠ ˊɞɚɘŰɘůɛɧɠ 

əŬɘ ŮɔɢɩɟɘŬ ɞɘəɞɜɞɛɑŬ 

ůɡɛɓŬŭɑɕɞɡɜ ɛŮ ŬɜŰŬɚɚŬɔɏɠ əŬɘ 

ŬɚɚɖɚŮɔɔɨɖ  ɧɢɘ ɛŮ ɛŬɕɘəɧ 

Űɞɡɟɘůɛɧ əŬɘ əŬŰŬůŰɟɞűɐ Űɞɡ 

ˊŮɟɘɓɎɚɚɞɜŰɞɠ. 

 

 

ŪŬ ɓɟŮɑŰŮ ůôŬɡŰɧ Űɞ űɨɚɚɞ 

ŮəŰŮɜɐ ŬˊɞůˊɎůɛŬŰŬ ŬɡŰɐɠ Űɖɠ 

ɏəɗŮůɖɠ ůŰŬ ɞˊɞɑŬ ŬɝɑɕŮɘ ɜŬ 

ŬűɘŮɟɩůŮŰŮ Űɖɜ ˊɟɞůɞɢɐ ůŬɠ ɚɑɔŬ 

ɚŮˊŰɎ. 

ŪŬ ɓɟŮɑŰŮ ŮˊɑůŮɘɠ ɛŮɟɘəɏɠ 

Ůˊɘˊɚɏɞɜ ůəɏɣŮɘɠ, ˊɞɡ ɗŬ 

ŰɟɞűɞŭɞŰɐůɞɡɜ Űɘɠ ŮɟɔŬůɑŮɠ Űɖɠ 

10ɖɠ ũŮɜɘəɐɠ ɆɡɜɏɚŮɡůɖɠ, ůŰɘɠ 6 

ȹŮəŮɛɓɟɑɞɡ 2008. Ⱥˊô ŮɡəŬɘɟɑŬ, ɖ 

ŬɜɎɚɡůɖ Űɞɡ Ŭˊɞɚɞɔɘůɛɞɨ Űɤɜ 

ŮəŭɖɚɩůŮɤɜ ˊɞɡ ɏɚŬɓŬɜ ɢɩɟŬ 

əŬŰɎ Űɞ 2008, ɏŰɞɠ əŬŰɎ Űɞ ɞˊɞɑɞ 

əɚŮɑůŬɛŮ ɛɑŬ ŭŮəŬŮŰɑŬ, ɗŬ 

ɞɚɞəɚɖɟɤɗŮɑ ɛŮ Űɖɜ ŮɟɔŬůɑŬ 

ˊɟɞŮŰɞɘɛŬůɑŬɠ Űɤɜ ůɡɜŭɟɞɛɖŰɩɜ 

ɔɘŬ Űɞ 2009. Ʉɞɚɨ ˊŮɟɘůůɧŰŮɟɞ 

ɛɎɚɘůŰŬ, Ůűɧůɞɜ ɖ ɜɏŬ ɢɟɞɜɘɎ ɛŮ 

Űɖɜ ɞɘəɞɜɞɛɘəɐ əɎɛɣɖ ˊɞɡ ɏɢŮɘ 

ŬɜŬɔɔŮɚɗŮɑ, ůŰɖɜ ˊŮɟɘɞɢɐ Űɞɡ 

Ůɡɟɩ, ˊŬɟɞɡůɘɎɕŮŰŬɘ ɛŮ 

ŬɡɝɖɛɏɜŮɠ ŭɡůəɞɚɑŮɠ. 

ȺɑɜŬɘ ŮɡŰɡɢɏɠ ɔŮɔɞɜɧɠ ˊɞɡ ɞɘ ɜɏɞɘ 

Űɖɠ Ⱥɡɟɩˊɖɠ ɛˊɞɟɞɨɜ əŬɘ ɏɢɞɡɜ 

ŭɘŬɨɔŮɘŬ ˊɜŮɨɛŬŰɞɠ əŬɘ ɏŰůɘ 

ůɡɛɛŮŰɏɢɞɡɜ ůŰɖɜ ˊɜŮɡɛŬŰɘəɐ 

ŭɘŬŭɘəŬůɑŬ ůɢŮŰɘəɎ ɛŮ Űɖɜ Ůɝɏɚɘɝɖ 

Űɤɜ ŬŰɞɨ Űɖɠ ˊɟŬɔɛŬŰɘəɐɠ 

ɞɘəɞɜɞɛɑŬɠ.  

 

ɉɟɧɜɘŬ ˊɞɚɚɎ ůŰɞɡɠ ɧɚɞɡɠ 

ȾŬɚɐ ɉɟɧɜɘŬ 2009 

 

ȹ. ɀ. 

Les atouts de 2009  
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2 Geia saV 

« Regard sur lôagrotourisme en Cr¯te » 

Lô®quipe que nous avons rencontr®e en 

Crète en juillet 2007 était constituée de 

13 participants dont 5 fran­ais, 1 roumain 

et 7 grecs (dont 3 crétois).   

Alexandra Litsardopoulou : coordina-

trice du groupe - 25 ans - grecque-

étudiante en diététique à Sitia 

David Gasc : volontaire - 25 ans ï fran-

çais - sp®cialis® dans lôagronomie et le 

développement rural  

Nikos Lapidakis : volontaire - crétois 

Blandine Roux : 24 ans ï française - 

spécialiste du développement et de la 

promotion touristique 

Jozsef Albert : 29 ans ï roumain - spé-

cialisé en sociologie et relations publi-

ques 

Romaric Egain : 26 ans ï français - 

sp®cialis® dans les m®tiers de lôagricultu-

re et le développement rural local 

Pierre Troussard : 23 ans ï français - 

étudiant en histoire et héritage médiéval 

Elisa Tabet : 21 ans - française - étudian-

te en sociologie et développement social 

Maria Vastardi  : 26 ans - grecque - 

spécialisée en économie domestique, en 

écologie, en nutrition et en santé publique 

Niki Voulgaraki  : 22 ans - crétoise - 

étudiante en diététique à Sitia 

Irini Bouchalaki  : 21 ans - crétoise  - 

étudiante en diététique à Sitia  

Yolanda Kariotaki  : 20 ans ï grecque - 

étudiante en diététique à Sitia 

Yianna Meintani  : 19 ans - étudiante en 

diététique à Sitia 

 

Les Stages Euro-méditerrannéens sont 

des ateliers internationaux créés pour 

travailler sur une région, ils réunissent 

g®n®ralement une quinzaine dô®tudiants 

et de jeunes professionnels dôEurope  et 

du pourtour méditerranéen. 

Durant 3 semaines, les objectifs sont à la 

fois de répondre à un problème local à 

travers les différentes expériences des 

participants et dô®changer des valeurs 

humaines et culturelles ¨ lôint®rieur du 

groupe. 

La première semaine en Crète ils ont 

rencontré des professionnels locaux et 

des scientifiques de divers horizons ayant 

un rapport avec le développement rural. 

Le but étant de prendre connaissance de 

la situation actuelle dans cette région et 

dô®tudier ensuite les diff®rents d®bou-

chés. 

Côest ainsi quôils ont pris contact avec 

lôOrganisation pour le D®veloppement de 

Sitia (OAS). Lôobjectif de cette organisa-

tion est la création de 

nouvelles activités en 

vue de freiner lô®mi-

gration de la population locale pour des 

raisons économiques. Elle donne la possi-

bilité aux habitants de trouver du travail 

dans leur région grâce aux programmes 

préfectoraux, régionaux,  nationaux  et 

surtout européens. 

En effet, comme de nombreuses régions 

rurales en Europe, Le « Nome » du Lassi-

thi nôa gu¯re dôopportunit®s ¨ offrir ¨ ses 

habitants ; la conséquence est le départ de 

la plupart des jeunes pour la côte Nord, le 

continent grec ou m°me pour lô®tranger. 

Cette région cependant ne manque pas 

dôatouts : la beauté des paysages encore 

vierges, la qualité et la diversité des pro-

duits locaux, lôaccueil et la gentillesse des 

habitants, autant de qualités qui  sont 

insuffisamment  mises en valeur. 

Afin de sédentariser les populations le 

challenge de lôO.A.S. se r®sume ainsi : 

>> promouvoir une agriculture bien d®-

veloppée qui assurerait des emplois soit 

dans la production soit dans la transfor-

mation des produits 

>> d®velopper le tourisme qui sôappuie-

rait sur les valeurs locales, lôh®ritage 

culturel et la richesse naturelle dans le-

quel les jeunes pourraient sôinvestir 

>> promouvoir le R®gime Cr®tois sur les 

marchés (grecs et internationaux) 

>> former des professionnels du tourisme 

et aussi les jeunes crétois qui feraient 

cette promotion 

 Il faut noter la remarque pertinente dôun 

jeune stagiaire à propos de ce challenge : 

« au-delà de ces objectifs, il est important 

de savoir si lôOAS a la capacit® de d®ve-

lopper une telle  strat®gie . LôOAS a fait 

de nombreuses études. Parmi les plus 

importantes il y a le programme de déve-

loppement de la r®gion de Sitia, lô®tude 

prévisionnelle du développement du tou-

risme rural et dôautres formes de touris-

me ,et une étude pour la promotion de 

produits locaux .Si des idées intéressan-

tes sortent de notre travail, lôOAS devrait 

être en mesure de les appliquer sur cette 

région où cela est possible. è 

 

Lô®tude sur le terrain com-

menceé 
Méthode et cible : 

Le groupe a d®cid® dôapprofondir ses 

recherches sur le régime crétois avec, 

entre autre,  lô®tude sp®cifique sur le 

« label è d®fini par lôAcad®mie du Go¾t 

grecque et sur le secteur touristique.  

Cette étude a commencé par la visite de 

lôUnion des Coop®ratives agricoles de 

Sitia ; visite nécessaire pour approfondir 

la connaissance des productions locales, 

notamment du vin et de lôhuile dôolive. 

Sôen est suivie, une visite au Monast¯re 

de Moni Toplou, au cours de laquelle la 

pr®sentation dôune initiative agro-

touristique en Epire leur a permis dôillus-

trer les possibilités offertes dans cette 

région de Lassithi. 

Pour mesurer lôappropriation  par la po-

pulation locale du régime crétois,  pour 

connaître la situation concrète  du touris-

me dans le Lassithi et les opportunités de 

d®veloppement dôun tourisme alternatif  

en lien avec la nourriture crétoise, le 

groupe dô®tudiants a proc®d® ¨ des inter-

views.  

Des jeunes crétois, des propriétaires de 

tavernes ou dôh¹tels-restaurants et des 

touristes ont été questionnés : 

¶ En premier lieu, les jeunes crétois 

âgés de 15 à 25 ans, directement 

concern®s par lôenjeu de la migra-

tion économique et le développe-

ment dôactivit®s ®conomiques 

basées 

¶ Les professionnels ont été inter-

rogés sur leur façon de promou-

voir la nourriture crétoise et sur 

lôutilisation de cette promotion 

dans leur activité. 

¶ Enfin les touristes ont fait part de 

la perception quôils avaient de la 

nourriture crétoise et plus généra-

lement de la Crète. 

Pour chaque population ciblée, un petit 

questionnaire a été élaboré, réduit à 

moins de 20 minutes, afin dôobtenir le 

maximum dôinformations de la part des 

interview®s et ce malgr® lôhandicap de la 

langue pour certains.  

Les stagiaires ont visité les divers lieux, 

allant chaque jour dôun bout ¨ lôautre du 

Lassithi, des régions côtières à forte po-

pulation ¨ lôarri¯re-pays isolé de façon à 

avoir un bon aperçu de la diversité du 

tourisme. La première semaine, ils sont 

allés à Sitia, Agios Nikolaos, Elounda, 

Makrigialos, Ierapetra, Vai, Amoudara, la 

seconde à Kato Zakros, Zakros, Kritsa, 

Tzermiado, Mochlos, Myrtos. Dans cha-

que province du comté (Sitia, Mirabello, 
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Ierapetra et Lassithi), ils ont réuni des 

informations pratiques par leurs question-

naires.  

 

Le diagnostic du territoire 
Bref rappel des caractéristiques géogra-

phiques et culturelles 

La pr®fecture du Lassithi couvre lôextr®-

mit® Est de lô´le. La cha´ne des Monts 

Dikte sépare le nord et le sud. Dans la 

vallée de Ierapetra, seuls 12 kilomètres 

séparent la côte nord de la côte sud. Le 

Lassithi est majoritairement vallonné ou 

montagneux. Ces caractéristiques géogra-

phiques ont un grand impact  sur les sché-

mas de répartition de population et sur la 

configuration du réseau routier. De nom-

breux villages  de montagne sont loin de 

tout grand axe et lôhiver, nombreux sont 

ceux qui sont isolés par la neige. 

Les paysages magnifiques et encore sau-

vages (gorges, grottes, plateaux, plages), 

combinés à des sites archéologiques ma-

jeurs dont Zakros, à des villages pittores-

ques aux traditions perpétuées depuis des 

siècles, font que du point de vue écono-

mique, le Lassithi a une grande potentiali-

té. 

  

La population 

Selon le dernier recensement de 2001, la 

Cr¯te a lôun des taux les plus ®lev®s dôac-

croissement démographique en Europe. 

De 1991 à 2001 la population a augmenté 

de 11,3%  avec une moyenne de 8,04% 

dans le Lassithi. 

Ce ph®nom¯ne est d¾ en partie ¨ lôarriv®e 

de travailleurs étrangers : ouvriers agrico-

les venant dôAlbanie ou dôautres ®tats 

balkaniques. Cette population représente 

6.07% de la population totale de Cr¯te, un 

des plus hauts taux en Grèce. Et si les 

régions côtières et urbaines sont très peu-

plées, la campagne souffre encore  de 

lôexode rural. La population urbaine est 

de 58%.  

Les différentes raisons de cet exode rural 

sont que les campagnes ne procurent pas 

assez de possibilités de travail et de servi-

ces. Le secteur agricole, encore très im-

portant en Cr¯te,  nôattire plus les jeunes 

crétois. Ils considèrent que le travail est 

trop dur  et les revenus insuffisants.  

Le Lassithi semble ne pas suivre complè-

tement ce schéma de dépopulation. Ce 

d®partement compte 3 centres dôint®r°t : 

Agios Nikolaos, Ierapetra et Sitia. Grâce 

à un bon service de transport public, aux 

faibles distances entre le nord et le sud, la 

population rurale nôest jamais tr¯s ®loi-

gn®e dôun centre urbain et de ses services, 

ce qui permet ¨ cette population dôhabiter 

la campagne.     

 

Quelques données économiques 

Dans le secteur secondaire, lôindustrie est 

liée au secteur alimentaire, aux matériaux 

de construction et aux plastiques. A 

l óexception des coop®ratives, les unit®s 

de production sont relativement petites. 

Ce secteur emploie 12,9% de la popula-

tion active. 

Le secteur tertiaire (administration, édu-

cation, finances, de même que les trans-

ports, et les services) est majoritairement 

concentré dans les grands centres urbains. 

Le secteur primaire est encore important 

mais sa constante diminution nôa pas ®t® 

compensée par un accroissement du sec-

teur tertiaire, contrairement aux autres 

régions. 

De très puissantes compagnies de trans-

ports terrestres et  maritimes  ont vu le 

jour. Mais le tourisme reste le secteur à la 

croissance la  plus dynamique. La forte 

demande de ces dernières années a 

conduit à des investissements majeurs 

dans des unit®s h¹teli¯res, dôo½ une am®-

lioration à la fois qualitative et quantitati-

ve de lôinfrastructure h¹teli¯re. Ce secteur 

emploie plus de 48% de la population 

active du Lassithi. 

Actuellement, la plupart des jeunes pour-

suivent leurs études comme dans la plu-

part des autres pays européens : seule-

ment  2% ne continuent pas au-delà de la 

classe de 3ème . 

 

Le secteur agricole 

La Crète est spécialisée dans les cultures 

traditionnelles comme celle de la vigne 

ou de lôolivier ainsi que dans le secteur 

des primeurs, de la pomme de terre et 

localement des agrumes.  

En 2004, la part de la Crète représentait 

46% de la production nationale dôhuile 

dôolive et environ 10% de la production 

de fruits et légumes. Devant le manque de 

statistiques concernant lôagriculture dans 

le Lassithi, le groupe de stagiaires a tra-

vaillé à partir des données recueillies à 

lôUnion des Coop®ratives Agricoles de 

Sitia.  

Lôhuile dôolive 

Depuis les temps anciens, lôolive est le 

fruit le plus cultiv® en Cr¯te. Lôhuile 

dôolive est pr®pond®rante ¨ tous les ni-

veaux : économique, social et culturel. 

Comme sur tout le territoire il y a beau-

coup dôoliviers dans le Lassithi, et princi-

palement dans la région de Sitia. Un tiers 

de la population se consacre à la culture 

de ces arbres millénaires, mais il faut 

noter cependant que ce ne sont pas des 

fermiers professionnels, ce qui provoque 

une d®ficience dans lôorganisation de la 

production. 

Avec 3 qualités dans la production se 

r®f®rant ¨ lôacidit®, la production dôhuile 

vierge extra est de 12000 tonnes par an, 

uniquement pour la région de Sitia, dont 

75Á/o de la production avec une acidit® 

inférieure à 0,5°.  

Reconnue sur le march® local et ¨ lô®tran-

ger, lôhuile dôolive est un revenu fixe car 

toute la production en vrac trouve des 

acheteurs : 8000 tonnes sont expédiées en 

vrac surtout en Italie du Sud. 4000 tonnes 

en bouteilles sont expédiées en Allema-

gne, en France, aux USA en Corée et en 

Grèce à un prix assez élevé.  

Le Vin 

Avec 50 000 ha de vignes, la Crète pro-

duit environ 20% du vin grec. 70% de 

cette production vient de la région de 

Peza dans la pr®fecture dôH®raklion. Les 

autres régions de production sont Archa-

n¯s et Dafn¯s (Nome dôH®raklion), Kas-

teli (Nome de La Canée) et Sitia (Nome 

du Lassithi).  

Les vins de Sitia (rouges secs ou doux) 

ont lôAppellation dôOrigine Contr¹l®e. 

Comme ailleurs en Crète un nombre limi-

té de producteurs, soit privés, soit en 

coop®ratives (essentiellement  lôUnion 

Vinicole de Sitia), sont actifs pour la 

production et la vente du vin du Lassithi. 

La totalit® de la production de lôUnion de 

Sitia est de 1300 tonnes avec environ 600 

tonnes de vin rouge, 100 tonnes de vin 

blanc et 200 tonnes de raki. Parmi les 

plus connus, on trouve le vin de table 

Myrton (rouge, blanc et rosé, ) le vin 

résiné Myrto et les vins du monastère de 

Toplou (vin rouge ï doux et naturel) et 

aussi la traditionnelle Tsikoudia 

« Varvaki » de grande qualité. 

La production de vin est exportée à seule-

ment 20%, le reste est consommé locale-

ment. 

 

Les autres produits  

Lôagriculture cr®toise se diversifie par 

ailleurs en produits tels que : les raisins 

secs, les fruits frais (raisins, oranges, 

mandarines, pastèques, bananes), les 

légumes frais, les fromages, le miel et les 

herbes aromatiques. 

Dans le département du Lassithi, les 

cultures en plein champ sont concentrées 

sur le plateau. Les serres sont surtout 

implant®es dans le sud (Ierapetra). Lô®le-

vage et les laiteries sont dans les parties 

montagneuses (Dikté). Dans les villages 

de montagne, quelques fermiers prati-

quent lôagriculture ç bio » et produisent à 

petite échelle des herbes sauvages et des 

épices.   

 

Le concept dôagro-tourisme  

La Chambre de commerce dôAth¯nes, 

sensible à ce sujet a déclaré : 

« lôagrotourisme est une fa­on attractive 



Geia saV 4 Geia saV 4 

de soutenir les régions rurales dont le but 

est dôamener les visiteurs au contact de 

lôenvironnement naturel, des activit®s 

agricoles, des produits locaux et dôune 

façon de vivre de la communauté loca-

le. ». Mais force est de constater que les 

régions touristiques sont surtout sur les 

c¹tes, tandis que lôagriculture est surtout 

¨ lôint®rieur.  

Revenons à Sitia : entre 1993 et 1995 

lôUAC de Sitia a investi dans un ®quipe-

ment vinicole moderne qui lui a permis 

de produire et de vendre 500 tonnes de 

vin local, avec une approbation des 

consommateurs, devenant ainsi la marque 

préférée dans la plupart des restaurants 

cr®tois. Dôautre part, 70 tonnes dôhuile 

vierge extra étaient vendues à des firmes 

italiennes qui faisaient des mélanges et 

réexportaient  à des prix relativement bas.   

La stratégie de marketing de différentia-

tion du produit basée sur son excellente 

qualité a payé et les ventes en vrac ont été 

pratiquement  toutes remplacées par une 

distribution presque exclusive de produits 

®tiquet®s. Peu ¨ peu, lôhuile  dôolive extra 

vierge de Sitia  a consolidé sa réputation 

de qualité en recevant de nombreuses 

récompenses internationales.  

Cependant, lors de leurs nombreuses 

visites sur le territoire, le groupe de jeu-

nes stagiaires a constaté que la promotion 

que lôUAC ®tait cens®e faire nôest pas 

aussi importante que prévue. A part un 

caveau de dégustation où les produits 

locaux et leurs labels sont présentés sur 

des brochures, il semble que rien ne soit 

fait pour impliquer le département touris-

me.  

Il est certes difficile dôorganiser des r®-

seaux commerciaux pour la promotion de 

produits régionaux sur le marché interna-

tional quand les connections entre la 

fabrication et les services, le travail sur le 

net et les contacts avec des centres de 

recherche sont à très bas niveau. 

Dôautre part, ce secteur primaire se carac-

térise par une problématique touchant les 

infrastructures : de très nombreuses par-

celles sont éparpillées, particulièrement 

pour la production dôolives (9000 dans 

lôarrondissement de Sitia), et, pour la 

plupart, gérées par des non-

professionnels  (souvent avec de multi-

ples activités).  

A cela sôajoutent les probl¯mes dôirriga-

tion (rar®faction de lôeau) et un probl¯me 

nouveau : lôinvasion dôinsectes  attaquant 

les oliviers et menaçant dangereusement 

la production. 

 

Le secteur touristique 

Trois principales nationalités fréquentent 

lôEst de lôIle : les Français, les Allemands 

et les Anglais. Ces touristes viennent  

principalement en famille, et une propor-

tion signifiante en groupes 

 

Réflexions sur les caractéristiques du 

tourisme au Lassithi 

Le tourisme est le secteur économique 

majeur pour la Crète, et ne cesse de croî-

tre depuis les années 60. Le long de la 

côte, des villages ont été transformés en 

stations baln®aires. Côest aussi le cas pour 

le Lassithi. 61°/o des touristes interrogés 

déclarent que le climat local et les belles 

plages sont « très importants » pour leur 

choix de destination de vacances. Cepen-

dant grâce aux sites encore vierges ou 

éloignés il y a encore plus à voir et les 

touristes le savent 

La saison touristique crétoise est longue. 

Si elle débute mi ïmars et se termine mi-

novembre, lôarriv®e des touristes se fait 

exclusivement en juillet et en août. Le 

d®veloppement dôune strat®gie ¨ long 

terme pour un tourisme alternatif, moins 

dépendant des activités liées au soleil et 

aux plages serait une solution pour allon-

ger cette période touristique.  

Peu dôh¹tels de luxe sont pr®sents dans le 

Lassithi, ils sont concentr®s autour dôA-

gios Nikolaos et dôElounda.  Lôenqu°te 

porte donc davantage sur des hôtels de 

catégorie B ou C. 

Et lô®tude fait ressortir que sont de plus 

en plus nombreux ceux qui ne viennent 

pas en Crète uniquement pour se reposer 

et se dorer au soleil.  

Le tourisme dans le Lassithi est, comme 

dans le reste de la Crète, largement domi-

né par les tour-operators de lôEurope du 

Nord  Les tour-operators amènent leurs 

clients sur lô´le avec leurs propres avions 

ou des compagnies de  charters étrangè-

res, organisent leur séjour en Crète, leur 

louent des voitures, et vendent des excur-

sions : cette façon de faire produit des 

fuites de revenus et confisque une part 

qui devrait normalement revenir ¨ lô®co-

nomie régionale. Heureusement on cons-

tate que les hôtels achètent bien souvent 

leurs produits frais à des approvision-

neurs locaux.  

La clientèle des hôtels ne quitte pas tou-

jours ce lieu de villégiature pour faire des 

courses ou aller manger car «   tout est 

compris ». La cause principale du succès 

de cette formule est le bas prix et le plan-

ning tout fait qui permet des vacances 

reposantes, dôautant que les familles re-

cherchent des endroits o½ lôon propose 

des activités pour les enfants. 

Les « autres » touristes : ceux qui veulent 

découvrir le plus possible  des paysages 

et la culture crétoise, louent souvent  une 

voiture pour d®couvrir lô´le, pour visiter 

les villages et les sites archéologiques 

dans des endroits retirés (plateau de Las-

sithi, Kato Zakros, Toplou, etcé). On 

observe également de plus en plus de 

randonneurs. 

Ce tourisme « vert » intéresse plus parti-

culièrement les Français, les Allemands 

et les Scandinaves. Pour ces touristes «  

les paysages naturels » et  lôh®ritage ar-

chéologique et culturel sont une des prin-

cipales motivations pour le choix de leurs 

vacances.  

Pour répondre à ce tourisme émergent, à 

ce besoin « dôexp®rience authentique », 

quelques entreprises privées et initiatives 

municipales ont vu le jour.  

De nombreux pays ont pris en compte ces 

nouvelles tendances en nombre croissant, 

offrant aux campagnes un développement  

potentiel jamais entrevu jusquô¨ aujourd-

ôhui.  

Lôagro-tourisme se situe dans les terres. 

En Crète 94,6% des établissements clas-

sés dans cette catégorie sont situés dans 

la partie ouest de lô´le (34,1% dans la 

région de La Canée et 60,4% dans celle 

de Réthymnon). Une seule dans celle de 

Lassithi (Eco-Parc). De nombreux touris-

tes semblent intéressés par ces activités 

alternatives.  

 En plus des faiblesses du d®veloppement 

de la production et du marketing du tou-

risme rural, on observe de réelles défi-

ciences dans les infrastructures, qui sont 

parfois basiques avec par exemple la 

faible qualit® des locations rurales, lôab-

sence de refuges de montagne et la mau-

vaise signalisation des sentiers de GR.  

Lôabsence de suivi dans la qualit® des 

locations et dans la gastronomie crée un 

réel manque de confiance de la part des 

agences de voyage et des hôtes potentiels 

dans les structures locales  du tourisme 

rural crétois. En lôabsence de strat®gie de 

marketing et de développement du touris-

me rural, la demande est principalement 

faite par internet. Et m°me lôinformation 

sur internet est dispersée et varie en qua-

lité de même que les rares brochures que 

lôon peut trouver dans les agences de 

voyage et les bureaux de tourisme en 

Crète.  

Lôhospitalit® et la gentillesse des gens du 

pays sont bien connues des touristes. 

Cependant il est important de noter que 

quelques uns ont été déçus à cause de 

mauvaises expériences sur la qualité de la 

nourriture ou lôaccueil dans les h¹tels ou 

les restaurants.  

 

Le Régime Crétois 

Le fameux Régime Crétois serait-il une 

bonne opportunité pour le développement 

local ? 

Pour les spécialistes de la tradition et de 

lôalimentation, le r®gime cr®tois nôest pas 

seulement une nourriture typique mais 

aussi une façon de vivre. 
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Tout ce qui compose le régime crétois est 

présent dans le Lassithi : lôhuile dôolive 

de qualité excellente et constante, le vin 

provenant de variétés locales, le raki, les 

céréales, le pain, le paximadi, le miel, les 

herbes sauvages et les légumes frais.  

Qui ne conna´t pas lô®tude du service de 

cardiologie de Lyon menée par le Profes-

seur Renaud ? 57°/o des touristes interro-

gés ont entendu parler du régime crétois ; 

un quart dôentre eux  ne conna´t que le 

nom et ne sait pas en quoi il consiste. 

Et quand il est connu, côest le crit¯re le 

moins important dans le choix de la Crète 

comme lieu de vacances, comparé aux 

climat et plages, aux paysages naturels et 

¨ lôh®ritage arch®ologique.  

La promotion du régime crétois sur le 

plan local et ¨ lô®tranger est encore tr¯s 

faible. Les touristes ne font généralement 

pas de différence entre la nourriture cré-

toise et la nourriture grecque. 

Très peu de « guides » signifient les lieux 

o½ lôon trouve de la vraie cuisine cr®toise. 

Et pourtant 93% des tavernes ayant répon-

du au questionnaire proposent de la cuisi-

ne crétoise ! 

Généralement les tavernes ont au menu de 

la nourriture fra´che et de qualit®, sôappro-

visionnant auprès des fournisseurs locaux, 

ou encore utilisant leurs propres produc-

tions. 58% dôentre eux font de la promo-

tion sur Internet, promotion malheureuse-

ment noy®e dans la masseé ! 

Une autre façon de promouvoir la nourri-

ture crétoise est la certification. Il y a 

actuellement deux labels de promotion : le 

label « REGIME CRETOIS è de lôAcad®-

mie du Goût (CONCRED) et le label 

SEDIC, sur Internet, exclusivement pour  

lôhuile.  

LôAcad®mie du Go¾t et les participants ¨ 

ce projet éditeront un répertoire de restau-

rants o½ lôon pourra d®guster des mets 

authentiquement crétois de qualité basés 

sur des recettes traditionnelles ou des 

variations créatives. Seuls 5 restaurants ou 

tavernes sont répertoriés dans le Lassithi. 

Le SEDIC a créé un label différent pour 

les h¹tels est les restaurants qui nôutilisent 

que de lôhuile dôolive pour la cuisine. 

Ces deux labels ne sont pas encore très 

connus et bien utilisés par les restaurants 

et les hôtels. Cependant la majorité des 

restaurants a r®pondu quôune plus grande 

et meilleure utilisation de ces  labels pour-

raient amener plus de touristes en Crète.      

Généralement les jeunes crétois associent 

le régime crétois à la nourriture locale 

puis à une façon de vivre et à leur héritage 

culturel. Ils lôassocient un peu moins avec 

une stratégie touristique pour promouvoir 

la Crète. Ils 

complètent la 

connaissance 

des touristes 

en y ajoutant 

par exemple 

les fameux 

escargots et 

les poissons. 

86% ont dit consommer ces produits : les 

jeunes semblent intéressés par la tradition 

culinaire et semblent intéressés pour la 

conserver. 

Le lien puissant avec la famille et la rela-

tive facilité à trouver du travail actuelle-

ment dans lôinformatique, le m®dical, et le 

commerce local, permettent une certaine 

sédentarisation des jeunes. Peut-être le 

d®veloppement dôautres opportunit®s 

surtout ¨ la campagne emp°chera lôexode 

rural vers les villes côtières. 

 

Réflexions sur les actions à 

mener 
Toutes ces données sont intéressantes et 

peuvent servir de levier à différentes ac-

tions de d®veloppement de lôagrotourisme 

dans la région de Lassithi.  

Le groupe de stagiaires propose de mettre 

lôaccent sur la promotion de la nourriture 

cr®toise ¨ lô®tranger, dôutiliser ¨ grande 

échelle de nouveaux outils de façon à ce 

que les touristes sachent où trouver un 

restaurant typique, où déguster et  acheter 

des produits locaux. La notion floue du 

terme « régime crétois » doit être complé-

t®e avec dôautres attributs concernant la 

nourriture. 

Sur place, alors que de nouvelles filières 

complémentaires comme le respect de 

lôenvironnement, lô®conomie dô®nergie, 

lôutilisation des ®nergies renouvelables 

pourraient cr®er localement de lôemploi, il 

semble en même temps que tous les pro-

fessionnels li®s ¨ lôagrotourisme 

(fermiers, restaurateurs, h¹teliers, offices 

de tourisme) ne sont pas prêts pour aider 

au développement de  ces savoir-faire..  

 

Comment créer les conditions nécessaires  

au d®veloppement dôun agrotourisme ? 

Que ce soit dans les tavernes, les hôtels 

ou encore dans les offices de tourisme, les 

touristes ont du mal à avoir une idée exac-

te de ce quôest la gastronomie cr®toise et 

finalement le manque de rep¯re nôincite 

pas à rechercher les spécialités locales.  

Aussi, parmi les actions proposées par le 

groupe, on note : 

¶ la formation des personnels des 

restaurants sur la qualité des pro-

duits locaux servis aux consom-

mateurs  

¶ lô®criture dôune guide par les pro-

fessionnels du tourisme  

¶ lôenseignement des traditions 

crétoises dans les écoles des mé-

tiers du tourisme 

¶ la responsabilisation des profes-

sionnels du tourisme dans la pré-

sentation de la richesse locale.  

 

Dôapr¯s les jeunes du groupe, il serait 

également judicieux de créer un partena-

riat entre le r®seau dôh¹tels et de restau-

rants et les instances locales. La Chambre 

du Commerce et de lôIndustrie de Lassithi 

ou de Crète pourrait proposer une forma-

tion aux professionnels. Elle pourrait 

aussi donner une liste des agences de 

voyage qui travaillent sur la région pour 

les associer ¨ cet effort. LôInstitut Tech-

nologique du Tourisme de Ierapetra pour-

rait être un acteur dynamique en donnant 

les voies  à suivre. Ces institutions de-

vraient montrer le chemin en introduisant 

de nouvelles qualifications dans lôagro-

tourisme. LôInstitut Technologique de 

Crète dont le département diététique est à 

Sitia pourrait adapter ou développer un 

nouveau champ de qualifications  sur la 

nutrition et la santé. Le futur centre de 

formation de cuisine gastronomique dôA-

gios Nikolaos  pourrait  également entrer 

dans ce partenariat. 

Le besoin de formation et de formateurs 

quôentra´nent ces actions n®cessite lôim-

plication de toutes les instances européen-

nes, régionales, locales et même le secteur 

privé. 

 

Encourager les fermiers à développer 

des produits de qualité et des offres 

touristiques 

La Crète, avec  son environnement sain, 

son sol fertile et ses conditions climati-

ques et aussi sa longue tradition paysanne, 

a toutes les conditions de base pour déve-

lopper une agriculture biologique. En 

même temps les habitants dont la sensibi-

lité accrue à la conservation et au déve-

loppement  dôun sol arable sain peuvent 

mener une politique de promotion de 

culture bio en vue dôune nourriture saine 

tout en respectant lôenvironnement. Cette 

culture en accord avec une préparation 

culinaire basée sur la tradition du régime 

cr®tois pourrait °tre avantageuse. Lôaide 

dôinstituts comme celui de La Can®e et de 

la Fédération Internationale des Mouve-

ments Bio dont le siège est en Crète pour-

rait contribuer à obtenir de nouveaux 

marchés, développer une meilleure qualité 

du tourisme et parfaire lôimage de la nour-

riture crétoise, en faisant du Lassithi une 
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« vallée de production bio ». 

La menace de réchauffement climatique 

implique de trouver dôautres techniques 

de culture. Les oliviers sont pour la plu-

part irrigués, ce qui entraîne un problème 

pour la consommation dôeau de la popu-

lation. Cette donn®e  renforce lôimage de 

qualité que le Lassithi essaie de dévelop-

per ¨ travers lôagrotourisme. 

Produire des cultures « bio » nécessite de 

former les paysans du Lassithi à ces tech-

niques particulières, et ces techniques de 

fait offrent plus de travail 

permettant aux jeunes de 

rester dans la région. 

En fait côest la Cr¯te toute 

entière qui pourrait devenir 

un fournisseur compétitif 

de produits bio. Une straté-

gie conduite au-delà du 

Lassithi serait nécessaire 

pour être concluante avec 

un marché global et un environnement 

complexe. Cependant il est important que 

ces projets soient conduits par des orga-

nismes reconnus et pas seulement par des 

initiatives privées. 

Tout comme dans le domaine du touris-

me, il est nécessaire que les partenaires 

impliqués travaillent ensemble : le Minis-

t¯re de lôAgriculture, la Direction du 

Développement Agricole du Lassithi, les 

institutions locales ou encore des organis-

mes interprofessionnels comme lôOrgani-

sation Inter-Professionnelle de lôOlive et 

aussi la branche m®diterran®enne de lôor-

ganisation internationale de culture bio, 

sans oublier le Groupement de Ierapetra 

et les Fermiers bio de Sitia. Tous ces 

acteurs devraient avoir un regard sur  ce 

projet. Les formations pourraient être 

financées soit par les Interprofessionnels  

ou par les Centres de Formations des 

Paysans (KEGE). 

Lôorganisation  de cette action pourrait se 

structurer à partir du Bureau du Dévelop-

pement Agricole du Lassithi qui a déjà 

des cadres et des compétences. Son pha-

sage pourrait se décomposer en une étude 

sur 6 mois et la réalisation concrète de 

lôaction sur un long terme. 

 

Encourager les fermiers à développer 

lôoffre dôagrotourisme 

La profession agricole nôa pas encore 

mesur® les b®n®fices potentiels quôelle 

pourrait retirer du tourisme. Excepté 

ECOPARK,  les quelques initiatives dôa-

grotourisme ont été menées par des étran-

gers qui se sont installés alors quôil existe 

quatre coopératives sur le Lassithi!  

Des rencontres dôinformation avec des 

présentations spécialisées pourraient 

créer une dynamique 

territoriale, en expli-

quant aux fermiers ce 

quôest lôagrotourisme, 

ce quôapporterait lô®vo-

lution du tourisme dans 

le Lassithi, en présen-

tant par exemple lôini-

tiative du village de 

« Milia  » dans le dépar-

tement de La Canée.  

La cr®ation dôun r®seau dô®changes dôex-

périence et de savoir-faire dans la zone 

méditerranée (sur le modèle de VIA ME-

DITERRANEA), la cr®ation dôun 

« label » seraient des mesures qui élargi-

rait la connaissance et la pratique de tous. 

Au-del¨ du label, la n®cessit® dôam®liorer 

au quotidien la qualité et la transparence 

dans les services serait  un atout marke-

ting supplémentaire : 

¶ offrir systématiquement un assor-

timent de plats typiquement cré-

tois aux touristes dans les menus 

proposés associés à une courte 

pr®sentation de lôhistoire cr®toise 

¶ chaque menu devrait détailler les 

plats présentés 

¶ ne plus parler de « régime cré-

tois » mais de « gastronomie 

crétoise  

¶ introduire ce terme dans des ca-

naux promotionnels ouverts à un 

large public  

¶ organiser des voyages pour les 

journalistes pour encourager les 

publications dans les médias 

locaux et internationaux, asso-

ciant les paysages et la cuisine, 

viser les  réseaux comme celui de 

lôAcad®mie du Go¾t, des organi-

sations de santé, du sport, du bien

-être  

¶ encourager les coopératives à 

faire de la promotion des produits 

locaux pour am®liorer lôaccueil 

des touristes 

¶ promouvoir les produits ¨ lô®tran-

ger comme cela est déjà fait à 

lôUnion des Coop®ratives de 

Sitia, via un site Internet qui fait 

la promotion non pas seulement 

des produits mais aussi des procé-

dés de fabrication  

¶ am®liorer la qualit® de lôinforma-

tion sur le Lassithi : une aide 

financière serait nécessaire pour 

aider les petites structures touris-

tiques à développer leur publicité 

¶ compléter cette information en 

créant ou accentuant la publicité 

autour des activités culturelles et 

sportives , très nombreuses en 

haute saison 

¶ améliorer lôaccessibilit® des offi-

ces de tourisme et la visibilité de 

lôinformation (heures dôouvertu-

re, signalisation des offices ).  

Toutes ces mesures pour lesquelles on 

manque de personnel aujourdôhui consti-

tuent un formidable r®servoir dôemplois 

et de débouchés pour les jeunes. 

 

Évaluation de cette rencontre  
Lô®quipe du stage a aid® les instances 

locales à prendre conscience des problè-

mes  et à y faire face en pratiquant une 

politique à long terme dans le Lassithi. 

Les jeunes crétois sont invités à participer 

à cet avenir. Le groupe a donné des direc-

tives uniquement dans les cas où le parte-

nariat était bien défini ; ils espèrent avoir 

Traduction de lôanglais : Nicole Amiot 

Synthèse : Nicole Amiot et Chantal 

Labonne 

ERRATUM  

Suite à une erreur technique,  le 

dernier paragraphe de lôinter-

view en français de Maria Ma-

vroudi Kapelaki présentée en 

page 6 du « ũŮɘŬ ɆŬɠ »N°33 a été 

coupé. 

Nous présentons nos excuses à nos 

lecteurs et à Maria. 

Vous trouverez, ci après, ce para-

graphe dans son intégralité. 

9) Que faudrait-il faire 

pour développer le tou-

risme culturel en Crète ? 

Je ne pense pas que des 

mesures radicales doivent 

être prises parce que le 

tourisme culturel en Crète 

est pratiqué depuis le début 

du tourisme sur lô´le (voir 

groupes allemands style STUDIOSUS). 

Avec un peu dôimagination, de flexibilit® 

des horaires et des accès des sites majeurs 

et secondaires, les programmes peuvent se 

concrétiser sans mal. Mais il faut considé-

rer sérieusement le fait que les grands tour 

operator détiennent les clés du paradis de 

la Cr¯te côest ¨ dire les places dôavions qui 

jouent un rôle déterminant  sur le destin de 

chaque vacancier ou groupe qui vient sur 

notre belle île des Bienheureux. En tous 

cas, je vous attends avec impatience pour 

vous faire connaître notre île captivante 

qui ne demande quô¨ vous offrir ce don 

des dieux, lôHOSPITALITE. 
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La  route des vins                                                 Claire CHAZEAU 

Vingt-trois caves de la r®gion vinicole dô H®raklion 

ont fondé fin 2006 une association pré-

sidée par Nikos Miliarakis (responsable 

des vins Minos) , pour promouvoir les 

vins de leur région. Ils étaient présents, 

en tant que producteurs crétois,  en 

mars 2008, au salon OENORAMA 

dôAth¯nes. Pour pr®senter leur activit®, 

ils proposent aux visiteurs un itinéraire 

de dégustation et de découverte autour 

dôH®raklion. Cette  documentation tr¯s 

complète comporte la route à suivre, un 

inventaire des cépages et de leurs carac-

téristiques, les quatre périodes du cycle 

annuel de la vigne, lôhistoire du Malva-

sia, raisin cr®tois renomm®, lôincontour-

nable régime crétois et les vertus du 

vin, la contribution du vignoble ¨ lô®la-

boration du paysage, un bref historique local allant 

de la p®riode minoenne ¨ lôind®pen-

dance de lô´le  en 1913,  les sites his-

toriques remarquables, les monastè-

res,  les musées et la  description des 

villages de la préfecture, à la disposi-

tion des touristes. Tout ceci est ac-

compagn® dôune tr¯s belle iconogra-

phie dans un format pratique. Un 

fl®chage routier en cours dôinstalla-

tion guidera le visiteur à travers les 

vignes jusquôaux caves participantes.  

Un regret cependant, cette documen-

tation nôexiste quôen grec et en an-

glais alors nous vous proposons dôen 

découvrir ci-dessous  quelques as-

pects dans notre langue.  

La route des vins de la pr®fecture dôHéraklion  

constituera dans le futur  un r®seau complet dôitin®-

raires couvrant lôint®gralit® de la zone de produc-

tion de la préfecture et incluant à peu 

près toutes les caves ouvertes au 

public. 

 Aujourdôhui, ces par-

cours représentent un itinéraire 

pilote unique incluant les carac-

téristiques suivantes :  

· La possibilité pour le voyageur de visi-

ter la majorité des zones viticoles de la région ; 

·  Un itinéraire unique aux proportions raisonna-

bles comportant le plus possible de caves du ré-

seau ; 

·  La découverte de régions liées aux activités de 

vinification traditionnelle ; 

·  La visite dôune r®gion pr®sentant des monu-

ments remarquables, des sites archéologiques  ou 

des exemples authentiques dôarchitecture tradi-

tionnelle. 

· La garantie  dôinformation et de divertissement  

pour les visiteurs désirant 

y  passer la journée. 

Par ailleurs, cet iti-

néraire parcourt le 

territoire de la 

préfecture : en 

effet votre péri-

ple débute à la 

sortie dôH®ra-

klion  sur la route 

nationale avenue 

Knossos vers lôest, et 

sôach¯ve au carrefour de Gyofiros, dans le quartier 

Estavromenos, ¨ lôouest dôH®raklion. 

 

Sortons donc dôH®raklion par 

lôavenue Knossos. 

 Voil¨ la route conseill®e : 

Suivre lôavenue Knossos 

jusquôau site arch®ologique, 

le palais de Knossos. Non 

loin du palais, se trouvent dôau-

tres monuments importants dô®poque 

minoenne et romaine comme la « villa royale », le 

« petit palais », le « Caravansérail », la « maison 

du Patriarche », Le sanctuaire de la tombe royale 

et la villa de Dionysos. 

Poursuivez votre chemin dans la séduisante vallée 

au sud de Knossos, vous traversez les premi¯res 

vignes. 

À proximité, à Spilia vous pouvez admirer lôancien 

aqueduc qui autrefois amenait  ¨ Héraklion  lôeau 

des sources dôArchan¯s. 

Un peu plus loin au sud de Spilia, vous atteignez 

lôembranchement menant 

¨ lôest au village de 

Skalani, sur le 

flanc dôune colline 

couverte de vi-

gnes. Si vous 

prenez le parti de 

continuer vers le 

sud en suivant le 

chemin qui traverse 

la petite vallée où se 

trouve le village de Pat-
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sidès, vous pourrez admirer un superbe paysage rural 

avec des vignes se déployant sur  les coteaux 

jusquôau village de Kato Archanès. 

En continuant vers le sud,  vous attei-

gnez Archanès, lôun des territoires 

agricoles les plus florissants de  Grèce, 

ancr® profond®ment dans lôantiquit® 

minoenne et une longue tradition vini-

cole. 

ê lôouest du village se dresse la masse 

imposante du mont Youkhtas qui offre un 

florilège de sites archéologiques disséminés comme 

le cimetière minoen de Fourni, le sanctuaire dôA-

nemospilia et  ç Psili Korfi  », le sanctuaire de som-

met du mont Youkhtas. 

Si vous poursuivez au nord  dô Archanès, vous vous  

trouverez  dans le village de Vathipetro, aujourdôhui 

abandonné, vous pourrez y visiter le Megaron 

(palais) minoen avec ses presses ¨ vin, un des monu-

ments les plus importants de la période minoenne 

témoignant de la tradition vinicole ancestrale de la 

région. 

En gravissant la route ¨ la sortie dô Ar-

chanès et apr¯s avoir crois® le point 

culminant de la colline, ¨ lôest, vous 

traverserez dôabord le village de Ka-

talagari  avant de d®couvrir devant 

vous la région de Kounavi, verdoyan-

te de vignes. 

Au sud de Kounavi se trouve la vall®e de 

Peza,  le plus vaste centre de production 

vinicole de Crète. Sur les coteaux des collines envi-

ronnantes sô®tendent les villages vinicoles tradition-

nels dôAgi¯s Paragiès, de Kalloni  et dôAgios Vassi-

lios. 

Si vous poursuivez au nord dôAgi¯s Paragiès, vous 

arriverez à Myrtia  qui abrite le musée consacr® au 

célèbre auteur crétois Nikos Kazantzaki. 

Au sud dôAgi¯s Paragiès la route qui serpente ¨ tra-

vers un superbe paysage vallonn® jusquô¨ la vall®e 

de Melessès puis dôAlagni plus au sud, dont 

les vignes composent un des plus char-

mants paysages campagnards de Crète. 

En quittant Péza  et en traversant les 

villages de Kalloni  et Agios Vassilios 

vous gagnerez  Choudetsi, un ha-

meau cach® par les pentes dôune riante 

vallée. Au fond on découvre des vignes 

¨ perte de vue ouvrant sur lôarri¯re pays 

méridional de la préfecture dôH®raklion. 

En suivant  la route départementale au sud de Chou-

detsi et au-del¨ du monast¯re dôEpanosifi, vous 

atteignez les villages de Metachori et Charaki , Ma-

dé, Melidochori , et Vorias, qui ont tous ces derni¯-

res années rempli un rôle de plus en plus important 

dans la production vinicole locale. 

Encore un peu plus au sud de Choudetsi vous pou-

vez prendre vers lôouest un itin®raire qui traverse une 

région vallonnée couverte de vignobles et mè-

ne au village de Profitis  Ilias o½ se dresse 

le château byzantin  érigé par Nicofo-

ros Phokas. 

En continuant vers le sud-ouest, au-

delà des coteaux couverts de vigne à 

travers les villages de Kyparissos et 

Pyrgos, vous atteignez le fond dôune 

radieuse vallée couverte de vignobles. 

Côest ¨ la sortie ouest de cette vall®e que sô®-

tend la deuxième plus vaste région vinicole de Crète 

centrée sur la région de Daphnés qui perp®tue une 

tradition séculaire de culture de délicieuses variétés 

de vins. 

Le premier village est Venerato construit sur le c¹t® 

ouest dôun petit Canyon ; ¨ lôoppos®, c¹t® est, sô®l¯ve 

le monastère de Paliani. 

Au sud de Venerato, vous d®couvrirez les villages 

dôAvgeniki et AgiosThomas cern®s par un paysage 

rural impressionnant dôanciens vignobles et dôolive-

raies sur les coteaux. 

A lôextr®mit®  sud-ouest, à quelque distance, 

se dresse le rocher de Patellas Prinias  

couronné par les ruines de lôancienne 

Rizinia. 

Non loin de là au nord  de Venerato 

apparaissent les villages de Siva et  

Daphnès renomm®s pour leur longue tra-

dition de vinifaction et leur festival annuel 

du vin. 

Après Daphnès , au-del¨ des collines, au nord du 

village, vous atteignez le fond de la vallée. La route 

vous ramène alors vers le quartier dôEstavromenos 

¨ lôouest  dôH®raklion. 

Les visiteurs qui désireraient explorer plus avant 

lôarri¯re pays de  la pr®fecture dôH®raklion et sa 

longue tradition vinicole ont de nombreuses autres 

alternatives. 

Depuis Daphnès vous pouvez suivre la route au sud 

vers la plaine de la Messara et lôancien site de 

Gortyne, capitale de la Crète romaine, où 

un vignoble traditionnel exceptionnel 

pousse sur les coteaux des villages de 

Plouti et Laviyrinthos . 

Autre choix, continuez au sud depuis 

Alagni, vous traversez  une vaste r®gion 

agricole avec plus dôoliveraies que  de 

vignobles. DôArkalochori , vous pouvez 

ainsi gagner Kasteliana o½ ®tait autrefois situ®e 

lôancienne cit® de Priansos. 
Cette région entière constitue un territoire où  coha-

bitent  la vigne, les activit®s vinicoles et dôautres 

activités environnementales complémentaires. 

Cet itinéraire a été conçu par les professionnels pour  

favoriser un accès facile des visiteurs aux terroirs qui 

les intéressent et leur fournir des informations préci-
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Concert Crétois.     Fran­oise Gekiere 

10 ANS DEJA ! 

 

Nous en parlions depuis 

longtemps de cet anniversaire ! Le lieu  pour ce faire 

nô®tait pas ®vident. 

 Eh bien, à Sainte Geneviève des Bois, ce fut fait et 

bien fait ! La « Salle du Champ de Foire » put réunir 

environ cent cinquante convives, le Vendredi 10 Octo-

bre  2008, amoureux passionnés de la Crète, anciens, 

nouveaux  et ¨ venir é  

Nikos Kastrinos, patron du fameux restaurant Le Mi-

notaure, rue de La Huchette  à Paris, avait accepté, oh 

joie! de venir animer et charmer notre soirée avec son 

orchestre. 

Joueur de lyre exceptionnel, accompagné  de  Manolis 

Arfaras au luth, Nikos Anastasopoulos  à la guitare et 

Zoïs Mariotis aux per-

cussions , il a su nous 

communiquer son amour 

de la Crète et de la musi-

que, entraîner les dan-

seurs, puis les convives 

dans des rythmes typi-

ques et traditionnels  

Mais auparavant, dès le 

d®but, lôambiance et le 

ton étaient donnés par 

notre Président, dont le 

d i s c o u r s 

« intarissable»  sur lôĊle 

et ses habitants a su inté-

resser les anciens et les novices . 

 Nikos ne fut pas en reste: avec son accent authentique, 

il sut vanter avec enthousiasme et passion les richesses 

de son île natale avant de nous ensorceler avec ses mu-

siciens. 

Il nous faut remercier la municipalité et, en son 

nom, Madame Jacqueline Diard, pre-

mière maire adjointe, qui clôturait 

la présentation par une introduc-

tion chaleureuse.  

Quant au buffet Crétois, quel 

délice ! Françoise et Jean Four-

nier sô®taient mis en quatre pour 

nous préparer choriatiki, tsatziki, 

champignons, melizana et kefte-

des aromatisés à souhait et servis 

prestement avec des pitas dignes 

de ce nom. 

Le tout arrosé de vins Crétois 

parmi les meilleurs :  rosés, rouges, des Caves de Mi-

nos et blancs r®sin®s , rapport®s directement de lô´-

le  grâce au « Pingcar è des Chazeaué 

Un diaporama créé toujours par les mêmes, Joël et 

Claire, se déroulait 

en boucle pendant 

la soirée sur grand 

écran, étalant les 

vues magnifiques, 

prises lors des 

voyages de lôAsso-

ciation, avec des 

a d h é r e n t s 

« HEUREUX »  ! 

De quoi don-

ner  envie à cer-

tains de nos invités 

de sôinscrire au 

prochain program-

me. 

Nôoublions pas les danseurs de Lykion ton Ellinidon 

dont les costumes chamarrés ont permis de vivre avec 

authenticit® lôambiance cr®toise et qui nôont pas h®sit® 

à consacrer un peu de leur temps à des cours particu-

liers de danses traditionnelles pour les volontaires. 

Enthousiasmés, tous les partici-

pants sans exception ont convenu 

que cette soirée était un réel suc-

cès. 

Bref , une soirée inoubliable , à 

renouveler dans dix ans, voire 

même peut-°tre avant é 

 

De gauche à droite, Georges, Nikos, Manolis et Nicolas. 

Les danseurs de Likion ton Ellenidon en costumes. 

Vous êtes ici  

Nikos ne fut 

pas en reste, 

avec son accent 

authentiqueé 

Activit®s de lôassociation 
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 Bienvenue à la soirée crétoi-

se, organis®e par lôassociation ç Crète 

terre de rencontres ». 

Dix ans dôactivit®, ­a compte dans la vie 

dôune association, et nous avons voulu 

marquer cet événement « à la crétoise », 

côest ¨ dire avec cette convivialit®, cette 

chaleur, cette ambiance, cette simplicité 

que tous les voyageurs rencontrent et 

apprécient quand ils traversent les villa-

ges crétois.[é] 

 

 Tout au long de ces dix an-

nées, de nombreux philhellènes, de 

nombreux amis nous ont soutenus en 

France et en Crète. Je pense à Denise, 

Jean Louis, Yannis, Odile, Yorgos, les 

Nikos, les Manolis, Virginie, Mylène 

Anna, Tzanis, et tant dôautres soutiens cr®tois qui nous ont 

appris à apprécier leur île. Cette soirée crétoise, cette fête, 

côest aussi une fa­on de les remercier[é] 

  Et pour donner cette saveur cr®toise, nous avons 

concentré un peu du meilleur de la Crète : nous nôavons pu, et 

nous en sommes profondément désolés, vous 

offrir le soleil crétois ou les bleus outremer 

de la mer de Libye, ni la beauté des gorges 

chères aux randonneurs, nous essaierons de 

corriger ces lacunes pour les vingt ans, nous 

avons toutefois quelques attraits à vous pré-

senter [é] 

 

 Vous verrez tout au long de cette 

soir®e, sur lô®cran, des r®sum®s en boucle de 

ces dix ans. Et pour celles et ceux qui sont 

intéressés par notre activité, les membres de 

Crète terre de rencontres restent à votre 

disposition pour en parler. Attention, ils sont 

intarissables[é] 

 

 Les conditions de transport 

ne nous ont permis de vous présenter le 

plat traditionnel de Crète : lôescargot. 

Lôescargot cr®tois qui se nourrit des 

plantes end®miques de lô´le produit des 

protéines qui en font un véritable médi-

cament contre les maladies cardio-

vasculaires. Côest reconnu aujourdôhui 

par les scientifiques. Néanmoins, vous 

aurez loisir de déguster les assorti-

ments variés traditionnels avec le tsat-

ziki, le caviar dôaubergine, le houmos, 

les dolmades (feuilles de vigne), vous 

go¾terez ¨ lôincontournable salade 

grecque et vous savourerez les kefte-

des, ce plat de viande accompagné de 

poireaux, coulis de tomates cuisiné au 

retsina parfumé au thym. Ces mets originaux sont agrémentés, 

comme il se doit, de bon vin ; celui de la ville de Peza, où se 

trouve la cave Minos (­a ne sôinvente pas), tenue par notre 

ami Nikos Miliarakis. Rouge, rosé ou même résiné, vous avez 

le choix. Ce repas vous sera servi par les soins de Françoise 

et Jean Fournier, traiteurs à Viry Chatillon.[é] 

 

 Ce soir, notre ami Nikos Kastrinos sera à la lyre et 

conduira le groupe de quatre musiciens. Depuis près de dix 

ans, Nikos soutient notre association et nous a beaucoup ap-

pris sur la musique. Pour tout vous dire, Nikos est Crétois, de 

Limnes village pr®s de Neapoli. Nikos nôest pas un musicien 

de m®tier, il est musicien dans lô©me. Depuis tout jeune, il 

joue de la lyre ; au d®but, il jouait m°me ¨ lôinsu de son p¯re. 

Mais sa virtuosité en a fait un lyrariste reconnu et apprécié 

des connaisseurs. Le groupe de ce soir est compos® dôun laou-

to, dôune percussion, dôune guitare. 

Il va vous interpréter le répertoire des musiques traditionnel-

les de Crète qui est transmis, de génération en génération, par 

la tradition orale[é] 

 

 Et côest cette Cr¯te l¨, que 

nous voulons vous présenter ce soir. 

Cette Crète qui, avec sa musique, sa 

nourriture, ses danses prolonge les 

mythes et légendes des temps les plus 

anciens où se côtoyaient dieux et muses; 

cette terre qui nous offre un peu de rêve 

et de plaisir et nous rappelle que les 

valeurs comme la libert®, lôhospitalit® 

ont encore un sens aujourdôhui[é] 

 

Le public sous le charme de la musique et des danses. 

Danseurs exp®riment®s ou novices nôont pas 

hésité à fouler la piste de danse. 

 10 ans d®j¨ :Extraits du discours dôouverture. 

Françoise Gekiere a ouvert les festivités avant 

de passer la parole à G é r a r d  L a b o n n e , 

Nikos Kastrinos et Mme Jacqueline Diard. 

ǪǱǧǳǩǪǥǲ 

ǡǨǩǢǯǫǥǲ 

    -  ç-ɄŮɠ ɛɞɡ ɛɤɟɏ əŬɘ 

ˊɤɠ ɜŰŬɔɘŬɜŰɑɕŮɘɠ əŬɘ 

əɞɘɛɎůŬɘ ɛŮ ŰɞɨŰŬ ɜŬ 

ˊɞɡ ɢɟɤůŰŮɑɠè ɟɤŰɞɨɜŮ 

ɏɜŬ ɛˊŬŰɑɟɖ. 

    -  « Ⱥɔɩ əɞɘɛɞɨɛŬɘ 

ɛɘŬ ɢŬɟɎ, ŬɡŰɞɑ ˊɞɡ Űɞ 

ůŮ ɢɟɤůŰɩ ŭŮɜ 

əɞɘɛɞɨɜŰŬɘè 

KǱǧǳǩǪǡ ǡǭǥǪǤǯǳǡ 

-  ç ũɘŬ ˊŮɠ ɛɞɡ ˊɤɠ ɛˊɞɟŮɑɠ 

əŬɘ əɞɘɛɎůŬɘ ɛŮ ŰɧůŬ ɢɟɏɖ è 

ɟɤŰɞɨɜ əɎˊɞɘɞɜ ˊɞɡ ɏˊŮůŮ 

ɏɝɤ ůŰɘɠ ŭɞɡɚŮɘɏɠ Űɞɡ. 

- ç Ⱥɔɩ əɞɘɛɎɛŬɘ ɛɑŬ ɢŬɟɎ, 

ŬɡŰɞɑ ůŰɞɡɠ ɞˊɞɑɞɡɠ ɢɟɤůŰɩ 

ŭŮɜ əɞɘɛɞɨɜŰŬɘ è ŬˊɎɜŰɖůŮ 

ŬɡŰɧɠ.  

 

HUMOUR CRETOIS  

-      « Dis moi comment peux tu dormir 

en ayant tant de dettes? »  a-t-on deman-

de quelquôun qui a fait faillite. 

-   « Moi, je dors très bien, ce sont les 

autres qui ne dorment pas. » 

Une note dõhumour en cr®tois, grec et fran­ais,  propos®e par  Odile et Yannis Marcakis  dõH®raklion 
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Salon des Artistes du Hurepoix: 

Chaque année, au Printemps, à 

Sainte Geneviève des Bois, 

sôouvre le Salon des Artistes 

du Hurepoix. 

Le  Hurepoix, r®gion de lô´le de 

France, se situe entre la Beau-

ce et la Brie, ouverte par les 

vall®es de lôOrge, de lôEsson-

ne et de  lôYvette. 

Tous les ans, de grands artistes : 

peintres, sculpteurs, poètes, photographes, venus de cette 

région et de tous les coins de France, mais aussi de pays 

étrangers, exposent à la salle Gérard Philippe le meilleur de 

leurs îuvres  durant quinze journ®es, ponctu®es  dôautres 

manifestations artistiques . 

En 2009, le 18 avril, le Président de la société, Monsieur 

Louis MOLINARI, inaugurera le 63° Salon, sur le thème : 

ASTRONOMIE  - MYTHOLOGIE 

Et, pour la première  fois, des  artistes crétois sont invités à 

exposer leurs îuvres : deux peintres et un sculpteur seront 

présents au vernissage. 

Nous nous r®jouissons quôils  puissent participer avec dôau-

tres artistes européens à cette manifestation qui connaît  un 

succ¯s grandissant dôan-

née en année. A remar-

quer que lôun des pein-

tres crétois, Georges 

KOUNALIS, a déjà 

exposé cette année à 

Paris à la Maison de la 

Gr¯ce sous lô®gide de 

lôassociation. 

Le Hurepoix 

La Beauce 
Le Gatinais 

français 

La Brie 

française 

Georges et Kosta Kounalis. 

Des racines crétoises: 

Le pharmacien de 

Saint Pol. 

Auteur de romans à succès depuis 1983, Jacqueline Da-

na, intrigu®e par lôarri¯re grand-p¯re cr®tois de son p¯re, 

entreprend des investigations sur cette légende familiale 

sibylline, pour nous livrer un roman historique, Le phar-

macien de Saint-Pol. 

Nicolas Zerva Papadopoulos naît en Crète en 1812. Ses 

parents sont massacrés par les turcs lors du sac de Méga-

lo Castro (ancien nom dôH®raklion) en 1822. Gr©ce au 

soutien dôune association fran­aise fond®e par Chateau-

briand pour la d®fense des chr®tiens de lô´le de Candie, il 

parvient, avec lôaide de Lamartine, ¨ faire des ®tudes en 

France ¨ lô®cole de pharmacie, aupr¯s de Jacques Pelle-

tier inventeur de la quinine. Il rêve de faire des expérien-

ces sur le Dictame, cette plante crétoise aux multiples 

vertus. Mais ce sans-papier de 

lô®poque ne peut exercer dans les 

hôpitaux de Paris. 

 La r®volution des trois glorieuses 

en 1830 et les vicissitudes de la 

vie lôentra´nent dans un tourbillon 

dont il parvient à se sortir grâce à 

Lamartine, député de Bergues en 

1832, qui lôaide ¨ sôinstaller ¨ 

Saint-Pol en Ternoise et Aubigny 

en Artois dans le Pas-de-Calais. 

Fertile en rebondissements, ce 

roman captive le lecteur et nous 

fait vivre lôatmosph¯re de cette 

époque troublée, mais on peut regretter que la psycholo-

gie des personnages ne soit plus approfondie comme si la 

réalité avait bridé la fiction. 

Correction du numéro 33: Êtes-vous un lecteur assidu ? 

              f          

    a          D          
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    O       e   K    h      
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         T    13 Y O U K T A S    
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Jeu des dix ans.                              Claire Chazeau 

Revivez dix ans dôactivit®s  et d®couvrez  les participants aux ®v®nements  de lôassociation puis  le per-

sonnage mystère. 

 

Le personnage mystère : En utilisant les lettres des cases surlign®es en parme, vous d®couvrirez le nom dôun 

grand ami cr®tois de lôassociation qui a contribu® durant ces 10 ans ¨ nombre de manifestations , comme la conf®ren-

ce sur Victor Hugo ou  le salon des saveurs  

HORIZONTAUX 

 

1 . Elle a pr®sent® Victor Hugo et la Gr¯ce  en 2003 

2. Il pr®sente avec passion la vie et lôîuvre de  

Kazantazaki 

3. Il a accueilli les voyages de lôassociation et particip® au 

salon des saveurs 

4. Peintres de p¯re en fils 

5. C®l¯bre auteur cr®tois 

6. Professeur  fran­ais qui a pr®sent® le  r®gime cr®tois en 

2000 

7. 1ère partie de la ville des saveurs 

8. C®l¯bre auteur cr®tois 

9. Auteur ami de la Cr¯te 

10.  Journaliste et ®crivain ami de lôassociation 

11. Ville cr®toise dont le mus®e a expos® ses photos ¨ Paris 

en 2003 

12. .Un des professeurs  cr®tois  qui ont pr®sent® le  r®gime 

crétois en 2000 

13. Musicien qui a collabor® aux 10 ans de lôassociation 

        

VERTICAUX 

 

a. Elle a présenté les chemins croisés de 2 grands auteurs 

crétois en 2007 

b. Metteur en scène de la liberté ou la mort en 2001 

c. Habitants de la ville où on fête les associations 

d. Ce Musicien sôest produit pour lôassociation en 2000 

e. Peintre et hagiographe 

f. Peintre du palais de Knossos ayant exposé à Paris en 

2000 

g. Chanteuse lyrique ¨ lôAtrium Magne en 2002 

h. Sp®cialiste de lôhistoire minoenne en 2002 

i. Spécialiste des Komboloî  et des couteaux crétois qui a 

accueilli le voyage de lôassociation ¨ plusieurs reprises 

j. Photographe dont lôexposition voyage en France 

   a         e              

   V   b      F              
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Le palais crétois: 
Le  22  Octobre 2008,  notre Association 

« Crète : Terre de rencontres » était 

invitée  à une dégustation de produits 

crétois, à la Maison de la Grèce à Paris. 

Heureux délégués, et déjà connaisseurs, 

nous avons pu apprécier, dans une ambiance chaleureu-

se, et sous forme de d´ner un menu variant de lôalpha ¨ 

lôom®ga, compos® des mets les plus typiques ; offrant 

ainsi  trois entrées avant les  trois   plats principaux,  

suivis de trois  desserts et arrosés des meilleurs crus de 

lô´le, dont ceux de Minos. 

Dôembl®e le ton et les explications  ®taient donn®s  par 

Monsieur  Grégory Archontakis   Préfet de La Canée , 

insistant sur les vertus de lôhuile dôolive cr®toise , dont 

les habitants consomment un litre par semaine !!! et sur 

les bienfaits du « Régime Crétois ». 

 Monsieur Dimitrios Paraskevopoulos, Ambassadeur de 

Gr¯ce  en France  prit ensuite la parole pour vanter lôori-

ginalit® culinaire de lô´le de Cr¯te en Gr¯ce. 

A leurs côtés était présente NANA MOUS-

KOURI, toujours aussi souriante et gra-

cieuse. 

La soirée était lancée et les échanges 

se multiplièrent entre la communauté 

grecque et des représentants français  ges-

tionnaires de lôagroalimentaire ainsi que  des voyagistes 

qui participaient à 

cette manifestation  

prestigieuse et re-

cueillaient le messa-

ge commercial.  La 

coopération avec la 

France en sortira 

certainement renfor-

cée.  

Bref, une rencontre 

très réussie  à tous 

points de vue. 

LôAmbassadeur de Gr¯ce, le Pr®fet 

de La Canée et Nana Mouskouri. 

Brèves 

La Compagnie Lyrazouki fait 

son «Echappée grecque» à 

Seclin (59) dans le cadre du 7e 

Festival  des Cultures Euro-

péennes. 

 

A cette occasion, lôexposition 

«Visions de Crète» diffusée 

par Crète, terre de rencontres,  

a été inaugurée le jeudi 13 no-

vembre 2008, en présence de 

M. Didier Serrurier, Adjoint à 

la Culture, et de M. Constantin 

Tournakis, Consul Honoraire 

de Grèce à Lille.  

Lôexposition r®unit les 36 pho-

tographies de Manolis Tsantakis et 

sera visible dans le hall de lôH¹tel de 

Ville durant tout le festival.  

Du 13 novembre au 13 décembre, les 

spectacles de la Compagnie Lyrazou-

ki et lôexposition de Manolis Tsanta-

kis seront présentés à des publics très 

différents. 

 ç La culture grecque est une culture 

forte en Europe, et ce qui est intéres-

sant dans le festival de Seclin, côest 

que nous pour-

rons faire dé-

couvrir cette 

culture à des 

publics très dif-

férents et de 

tous âges, com-

me les élèves du 

collège et du 

lycée, et les sta-

g i a i r e s  d e 

lôOMFPEP », 

sôenthousiasme 

déjà Gaëtane 

Oudart, la repré-

sentante de lôas-

sociation Lyrazouki. 

Ainsi, durant un mois, Lyrazouki 

présente les spectacles suivants :  

 

Un spectacle jeune public : « Lôarbre 

de Kalitéa » , le mercredi 26 novem-

bre, à 15 h 30, à la Salle des Fêtes, 

une initiation aux danses grecques, 

le jeudi 4 décembre, de 18 à 20 h, au 

Club House, Salle Rosenberg, une 

exposition et lecture musicale asso-

ciant vidéo, objets et textes, 

« Diasporama , les Grecs dôici et 

dôailleurs , dôhier ¨ aujourdôhui » , le 

mercredi 10 décembre de 10 h à 18 h 

30, ¨ la Salle des F°tes. Et enfin une 

soirée grecque avec un spectacle 

« TrioDimotika  è, suivi dôun  repas 

anim® par lôorchestre grec  

« Ypsilon », le samedi 13 décembre, 

à 19 h 15, à la Salle des Fêtes de Se-

clin. 

 

Vous retrouverez tous les détails de 

ces spectacles sur le site : 

www.lyrazouki.com . 

Un site web consacré aux "Amis de Kazantzakis" 

Dans le cadre de la commémoration du 20ème anniversaire de la fondation de la Société internationale des "Amis de 

Nikos Kazantzakis" à Genève le 14 décembre 1998, la société annonce deux événements importants : la création d'un 

site web et le premier congrès consacré à Nikos Kazantzakis en Corée. Le site web de la société www.amis-

Kazantzaki.gr vise à informer complètement et avec responsabilité le public sur la vie et l'oeuvre de Nikos Kazantzakis 

ainsi que des activités de la société. Par ailleurs, la Société Internationale des "Amis de Nikos Kazantzakis" organise le 

30 octobre ¨ S®oul (Cor®e) un congr¯s sur "La vie et l'oeuvre de Nikos Kazantzakis" en coop®ration avec l'ambassade 

de Grèce et diverses universités coréennes. Il s'agit du premier congrès consacré à Nikos Kazantzakis qui est organisé 

dans ce pays. 
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Sous le tamaris dont les branches conservent encore quel-

ques traces de lôhumidit® de la nuit, au milieu dôun enchev°-

trement de hamacs, de chaises et tables de camping comme 

apr¯s le  passage dôun tsunami,  deux silhouettes  de v®li-

planchistes quasi jumeaux, énigmatiques et inquié-

tants, échangent à voix basse des propos étranges dans 

le paysage idyllique de cette plage crétoise ensoleil-

l®e, encore d®serte ce matin dôao¾t. 

Recueillis tels des moines en séminaire, concentrés 

comme des chimistes qui tentent  de retrouver à partir 

de lôanalyse des taches vertes apparentes sur la table 

le nom des cent trente plantes et fleurs entrant dans la 

composition secr¯te de la chartreuse quôils ont absor-

b®e jusque tard dans la nuit et dont lôeffet euphorisant 

est encore loin dôavoir disparu de leur cerveau, ils 

tapotent sur lô®cran dôune petite boite grise. 

 En r®alit® tr¯s ®loign®s de ces consid®rations monaca-

les ou scientifiques, ils essayent tout simplement de 

comprendre le mode dôemploi et le fonctionnement  

de leur Géonaute qui depuis hier les plonge dans une 

angoisse effrayante. Ce gadget de lôann®e a  remis  en 

cause une grande partie de leur notoriété, de leur exis-

tence et de leur présence ici depuis près de vingt ans 

en Crète. 

Quôest ce quôun Géonaute me direz-vous? Côest lô®quivalent 

dôun GPS 1 mais pour randonneurs et v®liplanchistes entre 

autres. 

Une diff®rence non n®gligeable existe dans lôutilisation de 

ces deux appareils. 

Pour le GPS vous indiquez lôadresse de votre destination, il 

vous propose un itinéraire en vous donnant une estimation de 

votre temps de parcours et donc de votre vitesse. Dans le cas 

des v®liplanchistes, point dôadresse ®videm-

ment, lôappareil enregistre les trajectoires et 

propose de détailler leur itinéraire après coup. 

Côest un peu comme si la m®t®o indiquait le 

temps de la veille ou lôastrologue lôhoroscope 

de la semaine précédente. Cerise sur le gâteau, il 

indique en plus la vitesse moyenne. Côest cette 

derni¯re fonction qui a provoqu® lôinqui®tude de  

nos deux braves. Ce petit bijou de la technolo-

gie, dans lequel ils avaient fondé beaucoup 

dôespoir pour enrayer le d®clin qui les guettait et 

en qui ils avaient toute confiance, leur a annoncé sans ména-

gement hier en fin de journ®e quôils avaient ®t® d®tr¹n® en 

vitesse pure  par un individu qui leur 

rend trente  kilos et presque trente ans 

dôexp®rience. Eux qui pensaient r®-

gner sans partage sur ce spot quôils 

sillonnent depuis des années, eux qui 

pensaient lire le plan dôeau comme 

des skippers de lôAm®ricaôs Cup , eux 

qui ont vu naître toutes les générations 

de poissons qui peuplent la baie de-

puis vingt ans, les voilà renvoyés au 

rang de simple touriste en phase dôap-

prentissage des humeurs du meltem. 

On conçoit alors que le soir venu sans explication satisfai-

sante sur ce putch, le premier temps de déprime passé, ils ont 

noyé leur chagrin dans le liquide vert sirupeux dont  les tra-

ces subsistent encore sur la table. 

Non content de leur annoncer la refonte du classement local, 

lôappareil leur parle avec des mots dont la signification leur 

®chappe. Les valeurs de vitesse sont affich®es en nîud 2 ce 

qui est une ®nigme dans leur t°te qui ce matin nôest 

encore quôun sac... Apr¯s avoir affin® la d®finition de 

cette  unit® nautique aupr¯s dôun des intellectuels du 

groupe et refait les calculs, la sanction est inchangée. 

On imagine alors les explications les plus folles, le 

nouveau leader aurait trafiqué les mesures en jetant 

au devant de lui lôappareil afin dôaugmenter sa vites-

se de navigation de celle du lancer. Un problème de 

r®f®rentiel compl¯tement inaccessible ¨ lôid®e dôun 

véliplanchiste de base, mais tout à fait à la portée 

dôun laur®at du concours g®n®ral. On imagine aussi 

un bug du processeur de calcul, une dérive des satel-

lites de repérage,  tout y passe et le reste de la troupe 

qui les a rejoints tente par tous les moyens de remon-

ter leur moral pour éviter de gâcher le reste du séjour. 

Ils envisagent de restituer lôappareil, encore sous 

garantie, ou même, au  pire, de porter plainte auprès 

du constructeur pour atteinte à leur dignité.  

Pour égayer la journée un de leurs compères sans 

ambition, très éloigné au classement des plus rapides 

se propose de cr®er une cellule psychologique dô®-

coute en rassemblant lôensemble de la communaut® le soir 

même .  

De gros débats ont lieu, les hypothèses les plus farfelues 

voient le jour, mais  pour ne pas froisser les susceptibilités 

des deux anciens, on décide de ne pas tenir compte du clas-

sement 2008 donn® par le gadget et dôattendre 2009 pour 

organiser des mesures fiables. Afin, cependant de conserver 

un objectif pour la fin du séjour, et de leur permettre de se 

rester dôavant-garde, les deux protagonistes sont autorisés à 

naviguer avec une caméra sur la tête pour 

pouvoir filmer les vagues, les embruns, les 

poissons et lôeau quôils visualiseront pendant 

leurs longues soir®es dôhiver en r°vant secr¯-

tement que comme pour le tour de France, le 

classement ¨ la fin de lô®preuve ne soit pas 

celui que lôhistoire retient d®finitivement  

 

GPS: Le GPS ou Global Positioning System ou 

encore  Géo-Positionnement par Satellite, est un dispositif de 

g®olocalisation ¨ partir dôun r®seau de satellites donnant les 

coordonn®es dôun mobile. 

Nîud : Unit® nautique de vitesse qui correspond ¨ un mile ma-

rin ¨ lôheure soit 1,852 km/h ce qui nous fait le km/h ¨ 0,54 

nîud. 

 

Pour des raisons ®videntes de droit ¨ lôimage, nous avons vo-

lontairement masqué de façon couleur locale les visages des 

personnages impliqu®s dans lôhistoire. 

Humour : La querelle du Géonaute et du véliplanchiste            Joël  CHAZEAU 

Le psycholo-

gue de la cellu-

le dô®coute. 

Lecture du mode 

dôemploi. 

La cellule dô®coute en plein 

travail. 



 

Lire « ũŮɘŬ ůŬɠè : 

- Pour favoriser les 

échanges culturels et 

amicaux 

- Pour découvrir et 

approfondir les 

connaissances de la 

civilisations, des langues et 

des traditions crétoises. 

34, rue des Mares Yvon 

91700 Ste Genevi¯ve des Bois 

Site Internet : www.creteterrederencontres.in fo     

BULLETIN DôADHESION ANNUEL 

Nom:ééééééééééééééééé..   Pr®nom:éééééééééééééé. 

Adresse:ééééééééééééééééééééééééééééééééé..ééé....ééé. 

Localit®:éééééééééééééééé                Code Postal:éééééééé.éééé. 

T®l®phone:ééééééééééééééé.   Mail:ééééééééé.éééééé.. 

 
Adhésion: Individuelle (30 Euros) / Couple ( 50 Euros) / Étudiant ( 18 Euros). 
(Rayer la mention inutile) 

Règlement: chèque    Libell® ¨ lôordre de   « Crète : terre de rencontres » 

  espèces    

 

Adresser à :   Crète : terre de rencontres  ð 34, Rue des Mares Yvonð91700 Ste Geneviève des Bois  
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Si vous êtes adhérents à 

lôassociation ç Crète : terre de 

rencontres », vous pouvez disposer 

des bonnes adresses connues en 

Crète. Renseignez ïvous auprès de 

lôassociation 

 

Bonjour  

Mon nom est Gérard de Boisboissel, et j'ai vu au travers de votre site Internet un très bel article 
de monsieur Jack Sibard sur l'opération commando de juin 1942 en Crète.  Je suis en effet à la recherche d'informations sur ma famille, et il s'avère que Georges Bergé qui 
commandait le commando auquel participait Mr Sibard est mon oncle par alliance.  Aussi j'aimerai le contacter, et lui commander quelques uns de ses ouvrages  En vous remerciant d'avance  

Gérard de Boisboissel 

****   *****   **** 

Bonjour Gérard,  

C'est bien volontiers que jôai rajout® le site de votre association dans la rubrique "liens" de Neti-

lios. 
J'ai mis le lien non seulement sur la page des liens sur la Crète (celle que vous avez consultée) 
mais aussi à la sous rubrique "association". Nous sommes presque voisins puisque j'habite moi aussi dans le 91 (les Ulis). Je suis sûr que 
votre association et ses activités peuvent intéresser plein de visiteurs de mon site. Beaucoup de 
visiteurs de sites adorent comme moi la Crète. Bien évidemment, si vous pouviez ajoutez mon site à votre rubrique liens, cela me ferait un 
immense plaisir.  

Salutations philhellènes. 

Jérôme Lherbet 
webmaster du site Netilios 
http://www.netilios.com 

Geia saV 

Les bonnes  

adresses en  

France 

Les bonnes  

adresses en  

Crète 

 


